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Nawal Imés - Alger
(Le Soir) - La présidente du
Croissant-Rouge appelle à une
réforme de l’espace humanitaire
et à la constitution d’un lobby qui
puisse agir sur les décisions des
politiques qui sont souvent, dit-
elle, à l’origine de catastrophes
humaines. Jamais le monde
n’aura connu une situation huma-
nitaire aussi catastrophique
depuis la Première Guerre mon-
diale, estime la présidente du
CRA. Un contexte qui exige,
selon Benhabylès, une réforme
de l’espace humanitaire qui, dit-
elle, prétend être étanche à la
politique. S’il y a un message à
faire passer, dit-elle,  c’est en
direction des organisations
humanitaires qui ne doivent plus

jouer aux pompiers mais peser
de tout leur poids pour devenir
une force de pression sur les
politiques. Second message de
Benhabylès, penser à consacrer
de l’argent et de l’énergie pour
améliorer le bien-être des popu-
lations en situation vulnérable
plutôt que de consacrer des bud-
gets colossaux pour l’armement.  
Sans détour, Benhabylès a

affirmé que les organisations
internationales créaient des jour-
nées mondiales pour se donner
bonne conscience. Elle s’expri-
mait hier à l’ouverture des tra-
vaux de la Journée mondiale de
la population placée cette année
sous le thème des «populations
vulnérables dans les situations
d’urgence». Elle vise à mettre an

lumière les besoins particuliers
des femmes et des adolescentes
durant les conflits et les catas-
trophes. L’Algérie a choisi de la
placer sous le signe de la popula-
tion en situation de catastrophes
naturelles. Objectif : mettre l’ac-
cent sur l’intersectorialité en
matière de prévention et de prise
en charge des victimes des
catastrophes. 
La célébration de cette jour-

née vise également à inciter l’en-
semble des secteurs à revisiter
leurs plans Orsec. Il s’agit égale-
ment de mettre en lumière les
besoins particuliers des femmes
en âge de procréer et des
enfants en bas âge durant les
catastrophes naturelles, faire
connaître le dispositif mis en
place dans ces situations
extrêmes.

N. I.

ELLE PLAIDE POUR UNE RÉFORME DE L’ESPACE HUMANITAIRE

Le coup de gueule de Saïda Benhabylès

ACTIVITÉS DES
GARDES FRONTIÈRES
DURANT LE PREMIER

SEMESTRE 2015

Saisie de plus
de 15 tonnes
de stupéfiants

et plus d’un million
de litres de carburant
Durant le premier semestre de

l’année en cours, les services des
gardes-frontières  (GF) de la
Gendarmerie nationale (GN) ont eu
fort à faire pour endiguer un tant soit
peu le trafic de tout genre qui se
déroule le long des frontières du
pays, particulièrement celles qui nous
séparent du Maroc. 
Précisément, c’est le long de la

frontière marocaine que les GF ont
saisi les 74,61% des quantités
(11.558 kg) de drogue entrant vers le
territoire national. Le reste (3.933 kg)
a été saisi par les gendarmes dans
d’autres endroits : certainement
lorsque les trafiquants tentaient de les
sortir du pays. Selon le bilan que nous
a communiqué la cellule de communi-
cation de l’état-major de la GN, les
services des GF ont en outre saisi,
durant la même période (premier
semestre 2015), 1 274 892 litres de
carburant et plus de 20 tonnes de pro-
duits alimentaires ainsi que 35.144
litres d’huile de table. 
Les gendarmes ont également mis

la main sur de grandes quantités de
diverses boissons, des produits sidé-
rurgiques (48,5 tonnes) des articles
d’habillement (14 186 unités), des
articles ménagers (4 849 unités) et
une panoplie d’articles y compris 2
817 cartouches pour fusils de chasse. 
Au cours des diverses patrouilles

contre les réseaux de trafic, les gen-
darmes ont saisi divers moyens de
transport utilisés par les contreban-
diers, notamment des ânes (3 508),
des mulets (7), des camions (24), des
véhicules de tourisme (243) et des
engins  à deux roues (98).

Abachi L.

C’est une Saïda Benhabylès remontée qui a pris la parole à
l’occasion de la célébration de la Journée mondiale de la popu-
lation. 

ELLE CONSISTE EN DES OPÉRATIONS DE VOLONTARIAT
DE PAR LE MONDE

Mandela Day célébrée, hier,
à Bentalha 

SELON LES TERMES DE SON PREMIER RESPONSABLE

Situation «catastrophique»
du CHU de Constantine 

Une plainte a été déposée
par le CHU auprès de la bri-
gade économique de la
Sûreté de wilaya pour établir
les raisons qui empêchent
trois chirurgiens compétents
d’exercer et d’opérer, a révélé
le directeur général de l’éta-
blissement hospitalier qui a
également fait part d’une
plainte pour «dégradation
délibérée, à coups de mar-
teau ou de pierre, d’écho-
graphes dont le prix unitaire

est estimé à 1,2 million de
dinars en hors taxe». 
Le même responsable a

également indiqué qu’un
matériel médical de pro-
thèses orthopédiques d’une
valeur de 3 millions de dinars
était «périmé» et n’a bénéficié
à aucun malade depuis son
acquisition, une affaire qui
fera également l’objet, selon
lui, d’une investigation par la
police. 
Le directeur général du

CHU a indiqué, en outre, que
des enquêtes suivaient leur
cours pour déterminer les rai-
sons pour lesquelles les labo-
ratoires d’analyse manquent
de réactifs. 
Des produits pour l’acqui-

sition desquels 290 millions
de dinars ont été alloués, a-t-
il souligné, ajoutant que les
enquêtes devrait faire
connaître la «destination réel-
le» des médicaments de la
Pharmacie centrale. 
La Direction générale du

CHU de Constantine a par
ailleurs commandé une
expertise de la gestion des
œuvres sociales de l’hôpital
dont les activités sont sus-

pendues jusqu’à nouvel
ordre, a encore fait savoir M.
Benissad lors de cette confé-
rence de presse. Il a admis,
entre autres carences, «une
mauvaise qualité du service»,
un chantier d’extension du
centre anti-cancer «en souf-
france depuis 2005», des
équipements en panne, des
salaires non payés, des ser-
vices fonctionnant au mini-
mum de leurs capacités, des
praticiens de haut niveau
«marginalisés et empêchés
d’exercer», des échographes
«délibérément» endommagés
à la maternité et des «fournis-
seurs non payés».

APS

Opération de toilettage, hier
mercredi, au centre des soins
psychologiques de Bentalha, à
Alger. 

M. Kebci-Alger (Le Soir) - Ceci à la
faveur d’une journée de volontariat à
l’instigation de l’ambassade d’Afrique du
Sud en Algérie qui a mobilisé tout son
personnel pour ce noble geste volonta-
riste. Une noble action qui s’inscrit dans
le sillage de la célébration de Mandela
Day, la fameuse journée internationale
de volontariat dédiée à l’illustre artisan
de l’abolition de l’apartheid en Afrique
du Sud, Nelson Mandela.  Une Journée
instaurée du vivant de Mandela et qui
coïncide annuellement avec le 18 juillet.
Mais en raison de la fête de l’Aïd célé-
brée le week-end dernier, la célébration
de cette journée a été décalée à hier. 
La journée de volontariat, à laquelle

même l’ambassadeur sud-africain a pris
part, a consisté en le nettoyage des
lieux, des travaux de réparation de toute
la boiserie, de la tuyauterie et d’une
couche de peinture à tous les équipe-
ments de divertissement du centre
ouvert en 1997 dans le sillage de la folie
terroriste islamiste, une localité et celles
environnantes tristement célèbres pour
les carnages commis par les sangui-
naires du FIS dissous.
C’est la seconde fois que cette struc-

ture gérée par la Fondation nationale
pour la promotion de la santé et le déve-
loppement de la recherche (Forem)
ainsi que 24 autres gracieusement
offertes par des donateurs à travers le
territoire national, fait l’objet d’une telle
opération de relookage bénévole de la
part de l’ambassade d’Afrique du Sud. 
La première ayant eu lieu en 2013

alors que SOS village enfants de Draria,

une maison pour personnes âgées à
Bab Ezzouar et une autre structure de
solidarité à Mohammadia en ont bénéfi-
cié en 2011, 2012 et 2014.Selon Lara
Swart, chargée d’affaires à l’ambassade
d’Afrique du Sud à Alger, il est question
chaque année depuis 2011, d’opter pour
une structure donnée, pour y mener de
menus travaux de réfection. Un choix
mené en collaboration avec le mouve-
ment associatif comme la Forem. «C’est
pour perpétuer la notion de l’altruisme
chère à Mandela qui a fait don de toute
sa vie pour la liberté, l’indépendance et
le bien-être de son peuple», dit-elle
avant de concéder par dire que ce petit
geste de solidarité, certes mené aux
quatre coins du monde et en même
temps, n’est qu’un point dans ce que
l’illustre leader anti-apartheid a  fait pour
les siens».

M. K.

Le directeur général du Centre hospitalo-universi-
taire (CHU) de Constantine, Kamel Benissad, a fait
part, hier lors d’une conférence de presse, de
mesures pour «redresser» la situation de cette
structure de santé qu’il a qualifiée de «catastro-
phique». 

Saïda Benhabylès, présidente du CRA.
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